
CORRIGE DS
INEGALITES DE DEVELOPPEMENT ET MATIERES PREMIERES DANS LE MONDE DEPUIS LES ANNEES 1960
Définition des termes du sujet
Inégalités de développement: le monde contemporain accuse des inégalités de développement beaucoup + forte qu’avant l’ère industriel. Ces inégalités ont même tendance à s’accroître depuis les débuts de la mondialisation et les classements à se complexifier: Nord, Sud, pays émergents, BRIC, PDEM…
L’expression « matières premières » désigne les ressources produites par la nature: produits agricoles, minerais, métaux et métaux précieux, sources d'énergie. Parmi ts ces produits, certains sont particulièrement cruciaux: céréales et hydrocarbures notamment. 
Problématique
Ds le monde contemporain, l’accès aux matières premières est devenu une condition sine qua non de développement et même de survie. Le sujet nous amène à évaluer le rôle des matières premières dans le développement: sont-elles un facteur discriminant majeur? La thèse tiers-mondiste de l’inégalités des termes de l’échange est-elle avérée? La détention de matières premières est- elle automatiquement source de développement ou le fameux mal hollandais est-il un écueil inévitable?….
Plan
I - L’accès aux matières premières ainsi que leurs coûts, facteurs d’inégalité de développement

A - Ds le monde contemporain, les MP tant alimentaires qu’énergétiques 

et minières sont indispensables: pas de développement possible sans MP 

accessibles en quantité suffisante et à un coût soutenable par la société
C’est évident pr les denrées alimentaires: la 1ère étape du développement se 
mesure évidemment à la capacité de l’une société à nourrir correctement sa 
population. Mais ds notre monde industrialisé, les MP énergétiques et minières 
sont presqu’aussi vitales: pétrole, charbon, minerai de fer… constituent la base 
de toute production indus.

B - Il est donc vitale d’en produire ou d’en acquérir
Tous les pays développés sont capables de satisfaire leurs besoins en MP, soit par la production, soit par l’acquisition de ces denrées et généralement en combinant les 2 car aucun pays ne peut aujourd’hui l’intégralité des ressources en MP dont il a besoin. On voit donc des situations très diverses: certains pays développés, comme les Etats- Unis, produisent du pétrole mais aussi des produits agricoles tout en en important; la plupart des pays d’Europe occidentale (Pays- Bas, France, Allemagne, Espagne, Italie…) produisent peu voire même plus de MP énergétiques et minières mais sont des producteurs agricoles importants.
II - A l’inverse, les inégalités de développement influencent indéniablement l’accès et le coût des MP
A - Le retard de développement des pays du Sud y rend les MP coûteuses et d’un accès aléatoire
Manque d’infrastructures de transport (ex des pays africains, notamment enclavés comme l’Ethiopie, qui doivent importer la quasi-totalité de leur énergie et une partie importante de leurs appro alimentaires), d’équipements industriels et instabilité pol (ex du Nigeria, gros producteur de pétrole mais qui souffre néanmoins de pénuries récurrentes d’essence en raison de la faiblesse des capacités de raffinage du pays et de son instabilité chronique), manque de productivité agricole pour répondre à une demande croissante du fait de la pression démographique…. Ts ces éléments rendent donc nombre de MP ds les pays du Sud rares donc chères.
B - En revanche, l’accès au développement permet de faciliter et de mieux sécuriser l’accès aux MP, même ds les pays qui en sont dépourvus
Le cas de la Chine illustre bien le lien dialectique entre MP et développement. Dans son rattrapage à marche forcée des pays développés, la RPC est devenue très dépendante de nombre de MP qu’elle ne produit pas ou pas en quantité suffisante. Mais la richesse déjà accumulée rend la Chine d’aujourd’hui globalement moins vulnérable dans ce domaine que la Chine retardée de Mao: les fonds souverains et les grandes entreprises chinoises acquièrent des droits de prospection énergétiques et miniers à travers la planète, la marine chinoise se déploie dans l’océan indien afin de sécuriser les routes maritimes stratégiques et l’enrichissement de la société permet d’importer des denrées agricoles en quantité toujours plus importante.
III - Et pourtant, si MP et développement entretiennent bien des rapports dialectiques, ils n’y a pas pour autant de rapports automatiques car le développement est le résultats de processus très complexes
A - Il n’existe pas de fatalité
- La possession de MP, même stratégiques, ne génèrent pas automatiquement du développement comme le prouvent les économies de rente nombreuses dans les pays du Sud. Ces éco de rente se sont révélées globalement impuissantes à combler les retards de développement. Depuis leur accès à l’indépendance, certains pays du Sud producteurs de MP ont bâti leur stratégie de développement sur la rente liée à ces MP. Mais ces stratégies sont globalement des échecs. Les années 60 et surtt 70 sont pourtant marquées par une hausse du cours des MP, normalement profitables à ces Etats. Mais elles les a poussés à s’endetter massivement, les mettant à la merci d’un brutal retournement des cours qui n’a pas manqué de se produire la décennie suivante (ex des pays africains ou d’Amérique centrale producteurs de denrées agricoles comme le cacao, la banane, la canne à sucre ou le café). Même l’exemple des pays pétroliers du Golfe persique est peu probant: ils ont certes connu un accroissement spectaculaire de richesses, la rente pétrolière permettant de financer des infrastructures modernes et un Etat- providence; l’écart de développement avec les pays du Nord s’est ainsi réduit. Pour autant, leur niveau d’IDH moyen révèle qu’ils n’ont pas échappé au fameux « mal hollandais »: la rente pétrolière bloque ou freine la diversification des activités économiques, alimente clientélisme et corruption.
- Certains pays se sont développés avec très peu de ressources: cas du Japon ou de nb pays d’Europe. 
Ceci montre que le développement est bien le fruit d’un processus complexe, ds lequel le pb des MP ne joue peut-être pas le rôle principal, d’autant plus que la transition énergétique risque fort de changer la donne pour certains pays. Les monarchies du Golfe persique sont d’ores et déjà contraintes de préparer l’après-pétrole et, à l’inverse, certains pays détenteurs de minerais indispensables aux énergies renouvelables, vont voir s’ouvrir de nouvelles opportunités. 
B - Ce qui est en jeu aujourd’hui est en réalité une bonne insertion dans le commerce mondial: les termes de l’échange en question
Pdt lgtps, les tiers -mondistes ont vu dans l’inégalité des termes de l’échange entre pays développés et anciennes colonies l’origine du retard de développement du Tiers Monde: les pays riches étaient accusés d’acquérir à vil prix des matières premières aux PVD, ceux-ci étant en revanche condamnés à leur acheter au prix fort des produits manufacturés. Les évolutions du prix des MP comme des inégalités de développement à travers la planète depuis 4 décennies ont montré que cette analyse était bien trop simpliste. En revanche, ces mutations ont également démontré la nécessité absolue d’être bien inséré dans les échanges mondiaux.
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